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Réponses 
1. Reprise économique et croissance 

Compte tenu du climat d’austérité budgétaire actuel au sein du gouvernement fédéral et dans le 
monde, quelles mesures fédérales particulières estimez-vous nécessaires pour assurer la reprise 
économique et une plus forte croissance économique au Canada? 

Pour commencer, la CROISSANCE économique n'est pas durable. Alors, parlons plutôt de sécurité, 
stabilité et durabilité économiques. Le plus important indicateur de la sécurité économique d'un pays 
est sa capacité à se nourrir lui-même. Par conséquent, il faut subventionner les petits agriculteurs et 
taxer l'agriculture industrielle. Encourager la production alimentaire. Passer graduellement d'une 
économie politique descendante à une économie politique ascendante. Stimuler l'économie à partir de 
la base en encourageant la petite entreprise. Récupérer une partie des impôts perdus sur les sommes 
transférées dans les paradis fiscaux par les grandes entreprises et les milliardaires. Encourager la 
fabrication au Canada. Ne pas exporter ce que nous pouvons utiliser chez nous. Ne pas importer ce que 
nous pouvons produire chez nous. Il ne s'agit pas de protectionnisme, mais de nos intérêts qui doivent 
passer avant tout, et ce, de manière responsable et en créant des emplois et des marchés pour les 
Canadiens. Et cela, de manière durable et plus respectueuse de l'environnement. 

2. Création d’emplois  

Les entreprises canadiennes étant aux prises avec les pressions qu’exercent sur elles des facteurs 
comme l’incertitude relative à la reprise économique aux États-Unis, à la crise de la dette souveraine 
en Europe et à la concurrence livrée par un certain nombre de pays développés et en 
développement, quelles mesures particulières devraient, selon vous, être prises pour promouvoir la 
création d’emplois au Canada, notamment celle qui est attribuable à l’accroissement du commerce 
intérieur et international? 

Exporter seulement ce dont nous n'avons pas besoin et importer seulement ce dont nous ne disposons 
pas. Cela seul permet de créer des emplois en raison de la stabilité du marché, lequel est moins affecté 
par les autres pays. La corporatisation détruit des emplois et entraîne des profits indécents qui ne sont 
pas retournés à la main-d'œuvre. Découper les grandes entreprises en plus petites entreprises ayant des 
marchés locaux. Cela signifie plus de travailleurs nécessaires, des emplois intéressants et un marché 
local. Une réglementation dispendieuse est moins nécessaire quand les marchés sont surtout locaux. La 
distribution a de moins grandes distances à parcourir, ce qui entraîne un risque moindre. Moins tasser 
les animaux et les aliments pour réduire les risques de contamination croisée. Utiliser le bois d'œuvre 
pour construire des choses au lieu de l'exporter comme matière première. Nous n'avons pas besoin 
d'être aussi concurrentiels sur le marché mondial si nous avons ce dont nous avons besoin dans notre 
propre pays. 

3. Changement démographique 

Quelles mesures spécifiques le gouvernement fédéral devrait-il prendre, selon vous, pour aider le 
pays à faire face aux conséquences du vieillissement de la population canadienne et des pénuries 
de main-d’œuvre? 

Assouplir certaines des exigences imposées aux formateurs pour que les personnes qui vieillissent 
puissent transmettre leurs compétences aux plus jeunes. Subventionner les établissements de 
formation pour faciliter l'enseignement. Dans certains pays, le perfectionnement est gratuit. Ne pas 



s'attendre à ce que tout génère des profits. Posséder un effectif qualifié et en santé est un ÉNORME 
atout. Si les deux parents n'étaient pas obligés de travailler pour faire vivre leur famille, un des deux 
pourrait rester à la maison et offrir une éducation de meilleure qualité aux enfants, et aussi fournir des 
soins aux membres âgés de la famille pour les tenir plus longtemps à l'écart des hôpitaux et des 
institutions. Le système fiscal devrait encourager ces comportements. Soutenir les soins non 
pharmaceutiques et le maintien d'une bonne santé en rendant les aliments de qualité moins coûteux et 
en rendant les aliments préemballés malsains plus coûteux tout comme les restaurants rapides qui 
servent des aliments malsains. Les bicyclettes et des automobiles écologiques moins chères, et les 
grandes consommatrices d'essence plus chères. 

4. Productivité 

Compte tenu des difficultés que connaît le marché de l’emploi du fait, notamment, du vieillissement 
de la population et des efforts toujours consacrés aux mesures visant à accroître la compétitivité du 
pays, quelles initiatives fédérales particulières sont-elles nécessaires pour le renforcement de la 
productivité au Canada?  

La compétitivité est un leurre. Si nous nous suffisons à nous-mêmes, nous n'avons pas besoin de 
concurrencer les autres. Le prix des articles de prestige peut atteindre des sommets (taxe de luxe) et 
celui de ce qui contribue à l'éducation, à la santé et à l'emploi peut être réduit/faire l'objet de 
subventions. La compétitivité du pays ne devrait pas être une valeur. Nous devrions avoir des valeurs 
comme un faible taux de pauvreté, un niveau d'éducation élevé, une salubrité élevée, un faible taux de 
criminalité et un taux de bonheur élevé. Nous ne voulons pas tout avoir. Nous voulons avoir ce qu’il 
faut. Nous voulons être fiers de notre travail, de notre famille, de notre pays. Cela créerait une culture 
de valeurs où il n'y a pas de place pour croire qu'on n’a « rien à perdre » et commettre des crimes à 
cause de cela. La productivité augmentera de manière exponentielle quand les Canadiens seront fiers de 
ce qu'ils font. 

5. Autres défis  

On sait que des particuliers, des entreprises et des communautés éprouvent des difficultés 
actuellement au Canada. Quels sont, selon vous, ceux qui éprouvent le plus de difficultés, quelles 
sont ces difficultés et quelles mesures fédérales sont-elles nécessaires pour remédier à ces 
difficultés? 

Les régions rurales tendent à être soumises aux mêmes règlements que les régions à forte densité dans 
des circonstances qui rendent ces règlements complètement irrationnels. Avoir des règlements qui 
conviennent à différents niveaux/tailles des systèmes de production. Une production et une distribution 
localisées de manière à ce que nos clients et nos travailleurs soient nos voisins et appartiennent à des 
communautés locales. L'industrie alimentaire est accaparée par la grande entreprise et écrase les 
producteurs locaux. Défavoriser cela ferait une énorme différence au plan national. Les statistiques 
(provenant principalement de l'Ontario et du Québec, qui sont les régions les plus densément peuplées) 
ne reflètent pas la situation de l'ensemble du pays. Il faut aider les régions rurales, les régions nordiques, 
les collectivités des Premières Nations et les régions détruites par l'extraction de ressources (lire SABLES 
BITUMINEUX). Penser à la durabilité au lieu de la croissance est la clé pour toutes ces décisions à 
prendre et cette planification. 

 


